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Notes de lecture

M arquant, humain, émouvant, remarquable. C’est un
opuscule édité par l’Association pour le Droit de
Mourir dans la Dignité. Il paraît à l’heure où une loi

autorisant l’Aide Active à Mourir n’en finit plus d’être reportée, à
l’heure où le Premier ministre très catholique François Bayrou
invente des subterfuges pour éviter une loi
unique sur cette question et la dissocier de celle
des – nécessaires au demeurant - soins palliatifs.

Ce petit ouvrage réunit treize textes de soignants
précédés d’une préface d’Anne Vivien, vice-Pré-
sidente de l’association. Anne Vivien donne le
ton en titrant « Oui, l’aide à mourir est un soin ».
Cette déclaration sert de fil conducteur à tous les
signataires qui insistent : c’est le dernier soin. Et –
je cite encore Anne Vivien – « La solidarité indis-
pensable envers les personnes en fin de vie passe
par l’empathie et non par des dogmes abstraits et
des principes idéologiques ».

Des principes de « respect de la vie », pure abs-
traction héritée de Platon par la religion chré-
tienne. Le docteur Ben Ali nous rappelle, en sub-
stance : « Je découvris que du temps
d’Hippocrate, les Grecs considéraient qu’une mort douce était
un soin, ce qui je pense, a été aujourd’hui oublié par plus d’un
médecin ». Il en allait de même chez les Égyptiens. Le Docteur
Bouaziz, quant à lui, affirme : « je suis convaincu que le soin
ultime (expression empruntée au Dr Michel Debout et qui me
semble plus réaliste que « l’aide à mourir ») est sans conteste
une pratique soignante… ».

Et vous, qu’auriez-vous fait ? Dites-le -moi ! Interpelle le doc-
teur Bousquet, médecin généraliste en Ardèche. Appelé à
constater le décès d’un malade incurable et souffrant de maux

insupportables, il lui semble évident que la mort a été hâtée par
des médicaments administrés par les proches. Aurait-il dû les
dénoncer à la police ? Il a choisi de signer l’acte de décès, acte
risqué de compassion et d’apaisement. N’eût-il pas été préfé-
rable de laisser mourir ce patient entouré de sa famille et en

pleine connaissance de cause ? mais les limites
actuelles de la loi Claeys-Leonetti amènent, on
le sait, à des morts clandestines en pleine hypo-
crisie.

Le Docteur Delcey, titre son intervention :
« vers le consentement éclairé… du médecin ».
Commençant avec une très belle citation de
Charles Juliet : « Celui qui n’a pas pénétré sa
nuit, n’est pas descendu dans l’abîme, que sait-il
du regard qui s’inverse, du face à face avec soi,
des tourments qu’il entraîne… ? » et concluant
par « Je revendique l’autorisation de pouvoir déli-
vrer ce dernier soin pour, jusqu’à la mort, accom-
pagner non pas la vie – concept métaphysique
ou biologisant sacralisé – mais mon prochain
qui veut jusqu’au bout, exister et vivre sa mort
parmi nous et, si c’est son souhait, avec moi. »

Tous ces témoignages de soignants sont humains, émouvants,
et interpellent tout un chacun. Oui, est plus que jamais néces-
saire la loi d’ultime liberté en dépit des interdits cléricaux.
Comme le disait François Rabelais, « Cy n’entrez pas, hypo-
crites, bigots… ».

Jean-Sébastien Pierre, Président de la Libre Pensée
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